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L' É C H Ode Saint­PierreQuilbignon

En 1977 le groupe «Fleurs fanées», organisait
tous les ans une grande kermesse d’une journée, pour
animer le quartier. L’année suivante, l’équipe
composée d’une trentaine de bénévoles décide de
créer «Le comité d’animation de Kerangoff, Kerbonne,
et Recouvrance».

Nous préparions comme une quinzaine commerciale
En collaboration avec les commerçants du quartier,

le comité organise des animations diverses : spectacles,
concerts, cirque. Pour se faire connaître, il fait éditer une
plaquette et désigne une équipe qui sillonne les rues des
quartiers en diffusant par haut­parleurs des informations sur
la fête. « Nous préparions cela comme une quinzaine
commerciale », me dit Luc Caro.

Rencontre intergénérationnelle
« Actuellement la fête est connue et les habitants

attendent cette animation avec impatience. C’est une
rencontre intergénérationnelle, qui dépasse largement le
cadre du quartier. Elle est devenue un événement festif
majeur de la Rive Droite. Pour fêter les trente ans, nous
avons concocté un programme sur quatre jours, du jeudi
12 au dimanche 15 juin ».

Un programme pour tous les âges
Le jeudi 12 à 14h au Centre Social, thé dansant

pour les aînés, à 16h danses folkloriques, à 20h30 sous
chapiteau, soirée cabaret avec des groupes locaux.

Le vendredi 13 à 20h30, soirée Country avec les
« Cherokee Dancers », à 21h30 concert avec le groupe
«Appalaches». Christophe Miossec sera présent
en début de soirée.

Le samedi 14 sous chapiteau de 14h à 18h,
animations enfants et adultes :

­Les Olympiades
­Atelier de maquillage

18h spectacle avec le « Twirling Brest Iroise » ;
20h30 grand bal populaire avec l’orchestre « Suspense
et ses danseuses »

Le dimanche 15 à 10h, animations diverses dans
les rues du quartier

12h30 Paella préparée par le « Cercle espagnol » et
animée par Matthieu Bellec

15h après­midi dansant avec la formation « Aurélie
Gusto »

La fête foraine sera également présente lors des
festivités. Pour financer leurs activités d’été, les jeunes du
Centre Social vous proposeront merguez, saucisses, frites.

Un programme bien chargé, pour fêter comme il se
doit les trente ans du « Oh !!! pardon de Kerango » qui
draine bon an mal an un bon millier de personnes.
Renseignements : Centre Social de Kerangoff
Tél. : 02 98 45 16 96

Ollivier Disarbois.

OH ! ! ! pardon de Kerango...
Fête ses trente ans



Mairie de la RiveDroite
Exposition de peintures

de Josseline
Cevaer­Kerbonne

du 2 au 30 juin 2008
intitulée "Rêves Pastels"
MPT de Saint­Pierre

du 26 mai au 23 juinexposition de photossur la Maison­Blanche
Le 7 juinstage d'encadrementavec Rosie Le Moing

Le 14 juinstage d'aquarelleavec Annie Guillou

Le 13 juin : fête del'accompagnement à lascolarité
Médiathèque des

Quatre­Moulins et
Centre Social de

Kerangoff
le 10 juin au Centre socialConférence"Les figures del'étranger""les mots pour le dire"La médiathèque proposeune sélection d'ouvrageset de films sur ce thème

Médiathèque des
Quatre­Moulins

En juin : dans leprolongement du festival"Ici et Ailleurs"exposition des carnets devoyage
Salle Mac­Orlan

Le 29 juin à 14h
Après­midi théâtre avec

la troupe "Trou de Mémoire"

La section des « Amis et Anciens de la Légion »
fêtera cette année ses 80 ans

Fondée en 1928, cette association intégrante de
la Légion Saint­Pierre avait pour but de garder le
contact intergénérationnel entre les anciens et les
jeunes. Son premier directeur, on ne disait pas
encore président, fut l’abbé Brannellec.

Aujourd’hui, la vocation est toujours
la même, avec en plus des activités loisirs
spécifiques comme les dominos, le
scrabble, le cartonnage, les boules, les
sorties, les excursions et les soirées
diapositives. Les sections formatrices de
jeunes qui reçoivent l’aide financière des
anciens sont le tennis, le tennis de table, le
football et la gymnastique. Cette aide
permet à ces sections qui possèdent des
éducateurs diplômés, de s’équiper en matériel.

Les activités loisirs des « Amis et Anciens de la
Légion » ont lieu le lundi et mardi après­midi. Le jeu de
boules pour les hommes se déroule le jeudi après­midi.
L’ensemble de ces activités mobilise une centaine
d’adhérents par semaine et constitue un programme des

plus variés susceptible de satisfaire les 206 adhérents
de la section.

Albert Palud que l'on voit sur la photo, en est le
président depuis 8 ans tient à signaler que les travaux

d’entretien du patronage occupent tous les
jeudis matin 12 à 13 personnes. Il rappelle

également la présence du drapeau de la
section aux cérémonies officielles des 8
mai et 11 novembre, au monument aux
morts du cimetière de Saint­Pierre. Cette
dernière date étant choisie pour la tenue
de l’assemblée générale annuelle et pour
rendre hommage aux adhérents du

patronage morts durant les guerres.
A l’issue de cette assemblée un repas

convivial est servi dans les locaux du « club­
house » permettant aux convives de conter leurs
souvenirs et de chanter les vieilles chansons d’autrefois.
La sortie annuelle du jeudi 15 mai à Quimper a été
particulièrement appréciée avec la visite de la faïencerie
Henriot et de l’entreprise Armor­ Lux.

Michel Baron

Les brèves deTipierre

Pour en savoir plus sur ces brèves :SAINT­PIERRE AU QUOTIDIEN
http://echodesaintpierre.site.voila.fr

BREST ROLLER TOUR 2008
1ère étape : Mercredi 4 juin, au Valy­Hir2ème étape : Vendredi 6 juin, à Kerargaouyat3ème étape : Samedi 7 juin, à Pontanézen4ème étape : Mercredi 11 juin, à Kerédern5ème étape : Vendredi 13 juin, à Kergoat6ème étape : Samedi 14, Place de la Liberté

AVIS AUX ASSOCIATIONSDE LA RIVE­DROITE
Le prochain Echo de Saint­Pierre paraîtra le

1er septembre.
Une page y sera consacrée pour informer les

lecteurs de ce qu'il y a de neuf dans vos
associations : nouvelles activités, projets....

Merci de nous en informer si possible avant fin
juin, ou au plus tard au 15 août
echodesaintpierre@orange.fr



Qu’ils soient jardins collectifs, jardins
pédagogiques, jardins en pied d’immeuble, jardins
familiaux, jardins d’insertion sociale ou
professionnelle, jardins en milieux carcéral, ils sont au
nombre de 30, dont 6 à l'extérieur de la ville

Un réseau soutenu
L’association « Vert le jardin » a été créée en

février 2000 à l’initiative de structures caritatives (Restos du
cœur) ou de quartier (Centre social de Pontanezen). Elle
anime le réseau de jardins partagés, favorise le lien social
et la convivialité, en apportant soutien technique et
matériel.

Chaque changement de saison est marqué par
l’organisation d’une fête. L’association compte 73 adhérents
et emploie 5 salariés. Durant l’année, divers ateliers sont
planifiés (compostage, cuisine de plantes sauvages,
confection de crème …) à la satisfaction des jardiniers.

Aider à l’organisation des parcelles
Les terrains mis à disposition se répartissent en

parcelles collectives et/ou individuelles avec cabane
collective et sont gérés par une association au travers d’un
règlement. Les espaces ouverts sont encouragés au
dépend des haies ou clôtures séparatives. Chaque jardinier
y pratique sa passion dans le respect de l’environnement.
Le « must » restant le partage du thé ou du casse­croûte
ou l’organisation de petites fêtes.

7 jardins partagés sur la Rive Droite
­ Le jardin pédagogique « Penn Ar Valy » rue Mac Orlan
­ «Le plateau vert » de Quéliverzan, jardin pédagogique

dont le siège est à la MPT du Valy­Hir
­ « La fontaine Margot » rue de Lanniguer, contact au

Centre Social de Kérourien
­ « L’oasis de Kerargaouyat » rue Stendhal, contact « La

Cabane à Idées »,
­ « Le jardin bleu de Kerangoff » rue Jean V, contact au

Centre Social de Kerangoff
­ « Le jardin des capucines » rue Vauban
­ « Le Park ar skoazell » rue Tino Rossi à la Cavale

Blanche.
La fête d’automne est prévue cette année au jardin de « la
Fontaine Margot » à Keranroux.
Contact : Vert le Jardin 02 98 46 06 92
Site internet : www.vertlejardin.infini.frf

André Abiven

Les jardins partagés à BREST

Le département comme tout le pays subit
actuellement une invasion de plantes "exotiques" qui
mettent en danger la biodiversité. Une campagne est
en cours pour tenter d'y remédier.

Qu'est­ce qu'une plante
invasive ?

C'est une espèce
exotique, souvent importée
pour sa valeur ornementale
ou son intérêt économique,
qui par sa prolifération,
transforme et dégrade les
milieux naturels et peut être

mauvaise pour la santé. Son invasion peut faire disparaître
ou mettre en péril les espèces locales tant animales que
végétales..Les paysages peuvent être
changés.
Les principales plantes invasivesLes
plantes aquatiques : joussies, spartine
alterniflore, spartine anglaise, élodée dense,
myriophylle du Brésil, petites lentilles d'eau,
carssule de Hems. Elles entravent les
activités de pêche, de navigation, et la
gestion de l'eau potable. Les plantes
terrestres : Herbe de la pampa, renouées
du Japon, sénéçon en arbre, griffe de

sorcière, laurier palme,
rhododindron, sénéçon du cap, ail
triquètre.
Ont un impact sur la santé :
ambrosie (allergie respiratoire) et
berce du Caucase (brûlures
cutanées) Que faire pour
prévenir ? Il faut arracher les
plantes si possible, ou les couper
plusieurs fois par an. Eviter la
dissémination de fragments de
tiges, de racines ou de feuilles.
Pour les herbes de la pampa, couper les plumaux,
porteurs de graines, dès qu'ils apparaissent. .
Pour l'élimination, préférer le séchage, puis l'incinération.
La plupart de ces plantes est encore en vente libre, sauf la

jussie qui est interdite depuis le 2 mai
2007.
Pour plus de renseignements sur
internet www.cbnbrest.fr www.bretagne­
environnement.org
Le conseil général a publié une brochure
sur le sujet, que l'on peut trouver dans la
plupart des lieux publics.

Paul Person

Les plantes invasives : un danger pour la nature

Renouées du Japon

Griffes desorcières

Herbes de la pampa



Responsable de rédaction : P. Person ­ Imprimeur : Bureau 2000 tél 0298402694 ­ imprimé sur papier garanti sans chlore . Logiciel utilisé :SCRIBUS. L'Echo de Saint­Pierre Quilbignon, financé par la Ville de Brest fait partie du Collectif des journaux de quartiers brestois

Le fort (ou redoute)
de Keranroux se trouvait
entre le fort Montbarey et
celui du Questel. Tous

construits vers 1780, ils
devaient nous protéger d'une

éventuelle attaque anglaise.
Aujourd'hui, on ne voit plus grand­chose... Juste
quelques morceaux... Un terrain de jeux pour les
enfants le recouvre, au nord du boulevard de
Plymouth, le long de la rue de Keranroux.

Voici des souvenirs de Quilbignonais :
Souvenirs de Marie Renée Ropars
"Au bout de la rue François Cordon, on

trouvait, à droite, la maison du gardien du fort de
Kéranroux, où M. Madec savait faire régner l'ordre.
A gauche, la forteresse Kéranroux, propriété
militaire, était construite en pierres et granit. Son
entrée, défendue, par de lourdes portes, dont seul
le gardien possédait les clés, était accessible par
un pont, jadis levis, surplombant les douves,
desséchées elles­aussi. Un vaste terrain entourait
le fort, planté de pins où promeneurs et écoliers
pouvaient se détendre. Des jardins ouvriers, loués
aux employés de la DCN, procuraient des légumes
et des fleurs à ceux qui les cultivaient.

En 1939, la guerre éclate et le génie
français s'installe au fort, il y restera jusqu'en 1940. Les
Allemands l'occuperont jusqu'en 1944 et y installeront
plusieurs baraquements pour les véhicules, les bureaux,
les dortoirs, pour les travailleurs étrangers et aussi ceux
du STO réquisitionnés pour le travail obligatoire.

Durant quatre années, nous, les enfants, avons
perdu nos territoires de jeux au fort, nos courses
éperdues et champêtres. La ville étant bombardée sans
répit, nous étions scolarisés dans les communes
voisines. Nous étions séparés de nos familles excepté
pendant les vacances scolaires. Les bombardements
font des ravages. A la libération, nous voyions depuis
Kervadéza en Ploumoguer, fumer les pins de
Kéranroux, ses baraquements et brûler nos habitations
près du fort ! "

Souvenirs de Yvette Chapalain
" Il a bien existé ce vieux fort et les enfants de

mon quartier qui s'appelait Allée Verte (devenue route
du Valy Hir) ont donc grandi près de lui. Des pins aussi
gros que majestueux le bordaient le long de la route,
c'était impressionnant en hiver la nuit venue ! Mais il
nous offrait aussi un terrain de jeux, sans s'approcher
des douves et à condition de ne rien dégrader. Mr
Madec y veillait de très près et nous le savions !

L'entrée du fort présentait une petite place souvent
occupée par des campements de bohémiens avec
roulottes. C'était aussi l'endroit réservé aux feux de la
Saint Jean qui réunissaient jeunes et moins jeunes du
quartier, mon grand père se devait de préparer le fagot
de lande qui crépitait sur le tas...

Mais la guerre est arrivée... Le terrible
pilonnage l'a détruit. Sur la photo, il ne reste qu'une
rangée d'arbres mutilés, décapités, des pieux noircis !...
Notre fort a disparu dans le puits de l'oubli et, avec lui,
le gardien et sa vieille maison... Nostalgie ?... Tristesse
sûrement."

Souvenirs de François Kergonou
" C'était le 18 juin 1940, les Allemands devaient

arriver le lendemain... Le fracas des canons est
intense. Le cuirassé Richelieu force la sortie de la rade.
Vers 17h, un camion militaire, chargé de marins français
et de soldats anglais s'arrête dans le haut du quartier
Barullu (haut de la route des quatre pompes) et nous
explique qu'ils vont incendier les cuves à mazout toutes
proches, afin qu'elles ne tombent pas aux mains de
l'ennemi, et qu'il nous faut évacuer immédiatement.
Joignant le geste à la parole, ils nous montrent les
bidons d'essence rangés à l'arrière du véhicule. Il nous
est alors signifié de nous replier vers le fort de
Keranroux.

C'est ainsi que nous nous retrouvons, tout au
long de la route, côté nord de l'ouvrage, sous la
protection illusoire, mais bienfaisante, des grands pins
qui bruissent au vent ... Mais un autre drame allait
bientôt suivre : l'incendie de la Maison­Blanche et des
Quatre­Pompes. "
Un autre témoignage est paru dans l’Echo de Saint­
Pierre n° 143 de mai 2002 :
http://echodesaintpierre.site.voila.fr/msp/msp143.htm

La Mémoire de
Saint­Pierre

Le fort de KERANROUX

La redoute peu après la libération




